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QUAND il a appris la mort,

vendredi, d’un élève de15ans

lors deson stage,Arnaud Dar-

thenay a été « très mal pen-
dant quelques heures ». En

juin, son fils Axel, 16ans, est
décédé au deuxième jour de
son stage de 2 nde dans un

magasin àSaint-Lô (Manche).

« Lecontenu d’une palette lui

est tombé dessus », précise-

t-il. L’enquête pour homicide
involontaire est encours.

Depuis,ce chef d’entreprise
est devenu lanceur d’alerte. Il
remue ciel et terre pour met-

tre fin aux stages de deux

semaines en classe de 2nde ,

« créés à la va-vite » en 2024

pour reconquérir le mois de
juin pendant la période du

bac. Il souhaite que les autres

périodes d’immersion en
entreprise, notamment ceux

de 3e , bénéficient d’un
meilleur accompagnement.

«L’entreprise
n’est pas unegarderie »
Il a lancé une pétition, qui a

récolté près de 5 000 signa-
tures, et distribue des flyers

devant les établissements

scolaires pour sensibiliser les

parents aux dangers de ces
stages. « Il y a un manque de

préparation et d’encadre-
ment, il n’y a aucun contrôle

au niveau de la sécurité pour
savoir si l’accueil est adapté.

L’entreprise n’estpasune gar-

derie, les risques sont impor-

tants », martèle-t-il.
Il dénonce les « manque-

ments de l’Éducation nationa-

le » : « Quand les enfants vont

en stage, on a l’impression
qu’elle se débarrasse d’eux
sans contrôle ni suivi. Elle ne

sait pas dans quelles condi-
tions ils sont reçus, les profs

ne vont quasiment jamais sur

place.» « Suite àla révision de

l’ensemble des conventions

de stage,l’organisme d’accueil
doit procéder à l’évaluation

des risques professionnels

pour l’élève et mettre en

œuvre toutes les mesures

nécessaires pour assurer sa
sécurité et le protéger », nous

répond le ministère. Et d’ajou-
ter qu’il propose « des docu-

ments de sensibilisation à la
sécurité au travail à destina-

tion des élèves de 3e, de 2nde

générale et technologique et

envoie professionnelle ».
Malgré tout, en 2025, cinq

mineurs sont décédés après

un accident du travail. En mai,

Lorenzo, un apprenti maçon
de15ans, avait trouvé la mort

sur un chantier desAlpes-Ma-

ritimes aprèsavoir étépercuté

par un engin de type pelleteu-
se.« C’est toute la difficulté de

cesstagesavecdesélèvespas

formés aux dangers.Et plus ils

sont jeunes,moins ils sontsus-
ceptibles de les identifier. C’est
pourquoi nous nous opposons

à ces stages », relève Axel
Benoist, cosecrétaire général

du syndicat de l’enseignement
professionnelà laFSU.

Le risque est d’autant plus

grand qu’avecla mise enplace
du stage de 2nde,collégiens et

lycéens n’ont jamais été aussi

nombreux à pousser les por-
tes du monde du travail. « Les

tuteurs et les tutrices qui sont

censés les accompagner sont

rarement formés », déplore
Axel Benoist.

Trèspeude suivi pour
sespropres stagiaires
Interrogé en janvier sur ces

drames, Jean-Pierre Faran-

dou, ministre du Travail, a

déclaré vouloir accélérer sur
laprévention et la « culture du

risque » auprès desplus jeu-

neset desnouvelles recrues.
Arnaud Darthenay aétudié

au plus près « le mode de

fonctionnement » de ces sta-

ges. En trois ans, le patron

d’une sociétédevente et répa-
ration de matériel agricole a

ouvert sesportes à huit élèves.

« J’aieudeux appelset un prof
qui s’estdéplacé.Déjà avant le

drame d’Axel,je pestaiscontre

ce manque de préparation et

desuivi »,s’indigne-t-il.
Ces derniers mois, il aécrit

auprésident et àdenombreux

parlementaires. Certains l’ont
reçu et ont interpellé le minis-
tre de l’Éducation nationale à

ce sujet. Sans résultats con-

crets aux yeux d’Arnaud Dar-

thenay.« L’Éducation nationa-
le est incapable dedonner de

chiffres » sur le nombre de

stagiaires blesséset décédés,

« il n’y a pasde recensement
centralisé », déplore-t-il.

Samedi,après le décèsdu sta-

giaire de 15ansdans le Gard, il

adenouveau adresséun cour-
riel aux 75députés membres

de la Commission desaffaires

culturelle et de l’éducation.
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